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HiKRr & CAMI’BELI douaid a 3o 8 C’était un très joli et 
petit meubl 
nier, genre
quelerie souriant par : 
rose et blanche comme 
de lèvres joyeuses, avet 
de cuivre doré, aux cr 
Il me venait de ma gra 
elle même le tenait de 
ne jurerais pas qu’il »e 
de quelque boudoir de 

Eh bien 1 jamais ch 
fut injurié, conspué, n 
impitoyablement que c 
meuble, lorsqu’un ms 
réveillant, au Pirée, ou 
(Grèce), je pen-ai à lui 

Pourquoi, me direz 
quoi ai je passé dans m 
u- e main fébrile ? Pc 
suis je écrié : “ Misé/a 
ou le chiffonnier ? Poui 
parbleu, un homme qui 
l’âme plus grande que 
n’aurait pa* dû <■*» laisser 
une seule brindille cap 
g1 z en :

J’ai été assez heureux 
passé, pour ô.iv aimé p 
adorable des femmes. , 
la dés gnerai pas, fut-ce 
la couleur de ses chei 
vous suffise de s

■V "se marché By)

En arrière de mon magasin de Liqueurs 
rue Rideauf

5.00 P. M.
qu’à Ciweelman et à Alexandria entre Otta
wa et le Coteau, a un cha’r Vefectoir, et ar
rive à Montréal à H.‘JO, »e reliant aux trains 
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pour tous les poiu'jf à l’Est. Portland 
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Agents des célèbres, fournaises “Su 
parieur Jerçel”.
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nt aqueduc.
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l’Est et du Sud. Le train quitte Montreal 
à 6.00 p. m. et arrête à toutes les stations.
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant-Général Agent général des

-de Cage» d’oiseau 
tuyau on plomb p * E#Kn main le stock de 

choisies et les plus
issenes les

C. de Fer Pontiac f.t Pacieiqve
Hey, Bryson, Bristol, > 
Heyworth, Fort Cou longe ! 3 30 11*45 

II 45A. C. LAROSE avoir qu 
deux ar.-i, je l’ai appn 
adoré ’’ um 5 m

'â s
Par Diucif.nck

Bell’s Corner, Richmond, Skead’s Mills, Hin 
tonburgh, Fallowfield et Moegrove

femme de tou 
ves ”, mais qu’au bjut di 
ième année j’ai permis à 
amis de me dire, en par 

—Hein ! étais tu assez 
Elle m’a renvo

Ottawa, 19 juin I 2 00 11 00yh L’emploi de la Semoule 
VT Mouriè» est recommandéComptable, auditeur, syn

dic, et agent d'assurance* 
sur lavie, contre ,1e feu et 
les accidents.

Hull
I 1

10 45aux femmos enceintes, aux nour
rices, et au 
la période 
oroissance.

L'Arcadémle de Médecine a vetè 
Mouri

GATINEAU.—A la Rivière du Désert 
Chelsea et Ironsides...................................

Billing’s Bridge, Steward ton....................................
Cmmmings’s Bridge Robillard, Orléans et 

Hindman’s Bridge.
Rovhesterville et lefMont Sherwood.......................
(Archville) Ottawa, Est...................................................
Meri vale, City View et Jock vale, mardi, jeudi )
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GRAND - CHOIX 6x enfants pendant toute 
de la dentition et de la 12 6

Hawthorne,dundi, mercredi 7e} 12 30 12------ DE- partant pour 
songé à lui faire parven; 
nés. Et j’ai mis le tout, v 
effrayant, dans un petit 
vieux chiffonnier.

Le vieux chiffonnier e 
chambre, ma chambre 
teau de ma mère qui est 
lieues d’ici, en pl 
c’est à dire que, partant \ 
ment pour une missioi 
tique, j’ai absolument ou 
truiie ces témoignages 
d’une liaison qui a été 
tant qu'elle a duré.

Quanti je fis dans U 
mon cerveau, dans un c< 
cette découvert subite, ji 
surprise et, disons le mot 
Mon étourdere pouvai 
mettre à jamais une femi 
m’avait
droit de méconnaît 
mier devoir d’un galan 
c'em à dire la discre.sur 
fus héroïque : je coui u: 
je m’enquis du premier J 
sant vap-ur pour Marseili 
rien • vouloir écouter qu 
ma conscience, je rn’el ni, 
France. Songez doue 1 
f iit f ouvaii être tio blée 
istence d’une f mm* qui 
d’autie tort, apiè-. tout, q 
cer en moi toute Confia

21 RUE RIDEAU 1 30 11 30 
.... 10 00 
.... 11 45
....j 10 00Solution (l’Antipyrine Monuments,en Granit Ecos 

sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Cloture et 
Poteaux pour enclos de toute

des remerciements à M 
•I l’Institut oe France lui a déce 
une médaille d’encourag 
concours des prix Mont; 
cette découverte qui exerce une*! 
heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

L’usage de la Semoule Mourièe 
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation etches l’enfant 
pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions. w

Due instruction est Jointe à 
Chaque flacon.

Fabr»" et gros MalaoB L. PrtTS, 
18. rue Jacob. Paria.

Si }Collections faites promptement ement au
yon pour 9Telepnone 189 ► 12 30!

TRCUETTE i MON PROPRE OUVRAGE
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Viâ New-York 
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Vente en Gro- à P.rla, B. Pharm1*™, 234, boni-1 Voltaire
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Ed. kOHIW * C*. v Montréal : LA VIOL 
ST DANS TOUTES LKS PRL>C:-«MS

vrage est bien lettré et garanti 
aux plus bas prix.
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(Avis aux Consommateurs
Agents demandes partout CHARBON!rs:

ixluironl ni» mvnlres : 
s l rvirgrr lonlrr 
maitlu: .Uqui ordua- 

Ineralenl de fortes quinine . nous vou- 
f <>n,queth4quo pciooimc i.ou|i««clle 
.mu. nteet iuni,l'cnvvioâ-e<. aun uiüit 
■ rnyi^faui r-. u) cr de faire d, , ven- 
es iiv-.ir n.-us », r< l'immcoM i-uU.^ue 
i|uc nous envoyons Kralis avec Ou nue 
montre. Sur réteplian de yx en llm- 
. bres, comme garantie île Ixmne fol, 
■K. nous vousenverruns la montre i»» 
Mk. express O. D. sujet * votre 
'^Arinurn. Silouievlsatkfaivant 

V l (el que représente, vous
A V ^ vourret payer la différent e.

S 51 A i
K».'-'-

jamais donne
1

= 10
^ té)

Les meilleurs quali 
de charbon bitu

r re::amLes PEODTOTS de la mineux eti
<Aj Parfumerie Qriza L. LEGRAND e.-i&

m r w* ElENCRIBLt of Toronto.
807, rue St-Uonorè, à. PAFtlS 

Télsose: ORIZA-OIL * ESS.ORIZA-ORIZA-LACTË* CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE *ORIZA-TONICA* ORIZALINE*SAVON-ORIZA àIkle

el y.u-inti |Mmr a.» an, 
porté, monté à U main,

irenanl soin un peu. telle 
nonlre durer» toule votre 
ie. Cevt voire dernière 
hante d'avoir une no litre
ni nenH'sU|rvou?nÔùsUènps»

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
Ie Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de-leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mtr leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

LMiiHUMUS PMDUITS M VENDENT dans toutes les FAISONS HONORABLES de PARFUMERIE it DROGUERIE 
Dnvoi fremoo de F*rie dix CataJocnxe illustre

MroeUWaltmoWO.
— IMPORTED —

Percheron Herses.
▲D etock selected from the get 

et established repu talion and registered 
Preaoh and A men can stud books.

ISLAND HOME
beastiMly situated at the head of Gums Iu 

je the Detroit River, ten miles below the City, ear 
Is accessible by railroad and steam boat Vuitosi 
wet MsilUar with the 1 oca boo way call at dty office 
se Campes Building, and an assert wfll scoaepar.-

i?»-

BLOC RUSSELLsfefl. j en ai la certitude, elle j 
aimé que moi et seul 
bonheur, s^ul j’ai • u lt 
d’avmr trouble c<-Ue âme 
and dr-.

Bref, je .fis ce que l’hoi 
commanda t. et, huit o 
c lie i ffioyable découvert 
nais à la gr lie du i bâteau :

Je voi s fais g âce des 
Toi 1 Lui 1 Cummeni 1 Si1 
m’accuillireni à mon arnv 
avait peur au’il me ffi 
quelque accident fâch^u. 
toutes les p ines du uionde 
surer. Je m’efforçai de lu 
mon calme et je pris moi 
plus md.fièrent pour laisse 
comme par aventure, ces i 
naturels.

—Vous seriez bien ain 
faire porter ma valise c 
ehamb e.

—Certes, mon cher et 
dois avoir besoin de ivpos.- 
cuntmua-t-elle en appelani 
les bagag. s de moti fils à ia

—Hein 1 m’écriai je, à la ( 
verte, vous voultz due ?

—Non, mon enfant, à la (

—Pardonnez-moi, marna 
c’est la chambre verte qui
chambre........

—Qui était, n» confonds 
—Q i doue occupe ma ch 
—Tiens, dit ma mère eu i 

et en me montr ant du do'gl 
qui s’ouvrait, voici l’occupa 

—Gabrie le !
Car c’était Ga'irielle, ma t 

la plus charman e, la plus a 
d-s cousines, d’aboudauas c 
blonds, des yrux b eu» à re 
points au ci-1, un so-• rire t 
et des dents pareili s à d-s p 

Et c’était e.le, elle, qui o 
la chambre vtrie, et qui o 
fouiller les meubles 1 Oh 1 o 
ma heur, trois fois malheur 

E.le. gate, naïve et conti ■ 
lenùYi ïnHiaWr. un peu îiuiid 
était délicieuse ! **t me i 

—Bonjour, codfm Geo g-t 
J’avoue que ma'» hysiouoi 

exprimer l’a^P 
plus corn,;.et. Je U Regard 
voulais deviner dans 8e8 ' 
purs si la dissimu ati10" Uti 
pas tapie dans quelqi16 o 

- cette pruneile d*h0,Jnâle 
Avait^Ue trouvé ? >./ait-elle

Hl'E SFAHHN. r—aBiof sires snd^dsaji
àRREN,
PHLSTfcTHBA»

I.'.ÜUX RU
OF EVERY

«DTE FOR FRIC*
VOIT1TRKH D’ENFANTM 

Urnnilr ron>ii|cnntl"n vpiisiiI 
refile, Xon» «I -nneroim île» h» 
aux acheteur* qui ne hftteront,

T.1W.:< VKH1KR

Warehouse & Op'ViutP*
TOIlONTO.

HH.Rue Rltlean

FEUILLETON “J r vous ai promis uue tasse 
de thé ou un sorb tt, qu »i jue An
glaise, je vous conseille le *«or- 
bet. La neige va it tnieu que 
l’etu cbtud î, dans ce pays voi
sin de l’Afrique, et où le sirocco 
arrive en droite ligne.”

Tous les tiois prirent place au
tour de la table de pierre, sous 
le plafond des pampres ; le so
leil s’était plongé dans la mer, 
et le jour bleu qu’on appelle la 
nuit à Naples succédait au jour 
jaune. La lune semait des piè
ces d'argent sur la terrasse, par 
les déchiquetures du feuillages ; 
—la mer bruissait sur la rive 
comme un baiser, et on enten
dait au loin le frisson de cuivre 
des tambours de basque accom 
paguant les tarentelles......

Il fallut se quitter ,—»Vicé, la 
fauve servante à chevelure cré
pue, vint avec un falot pour 
reconduire Paul à travers les dé
dales du jardin. Pendant qu’
elle servait, les sorbets et l’eau 
de neige, elle avait attaché sur 
le nouveau venu un regard mé
langé de curiosité et de crainte. 
Sans doute, le résultat de l’exa
men n’avait pas été fivorable 
pour Paul, car le front de Vicè, 
jaune déjà comme un cigare, s’é- 
tait rembruni encore, et, tout en 
accompàgnant l’étranger, elle di
rigeait contre lui, de façon à ce 
qu'il ne pùt l’apercevoir, le pe
tit doigt et l’index de sa main, 
tandis que les doux autre doigts 
repliés sous la paume, se joi
gnaient au pouoe comme pour 
former un signe cabalistique.

III
Le b»au tempe n»* tarda pas à 

se rétablir, un vif rayon de so

leil sécha quelques minutes 
les dernières larmes de l’ondée, 
et l i foule recommença à four
miller joyeusement sur le quai. 
Mais Timberio le portefaix, n’en 
parut pas moins garder son idée 
à l’endroit du jeune étranger 
français, et prudemment il trans
porta ses pénates hors de la vue 
d-s fenêtres de l’hotel : quelques 
lazz ironi de sa connaissance lui 
témoignèrent leur surprise de ce 
qu’il abandonnait une station 
excellente pour en choisir une 
beaucoup moins favorable.

“Je la donne à qui veut la 
prendre, répondit il, en hochaut 
la tête d’un air mystérieux ; on 
sait ce qu’on sait.”

Paul déjeuna dans sa chimbre, 
car soit timidé soit dédain, il 
n’aimait pas à se trouver en pu
blic ; puis il s’habilla, et pour 
attendre l’heure convenable de 
se rendre chez miss Ward, il vi
sita le ta usée des Stu lj 
mira d’un œil distrait la préci
euse col ection d * vases c»mpa- 
uiens, les bronzes retirés des 
fouilles de Pompéï, le casque 
grec d’airain vert- le-grisé, conte
nant encore la tête du soldat 
qui le portait, le morceau de 
boue durcie conservant comme 
un moule l’empreinte d’un char
mant torse de jeune femme sur
prise par l’éruptioa dans la mai
son de campagn 
medès, l'Hercule 
probigieuse musculature, la Flo
re, la Minerve archaïque, les 
deux Balbus, et la mannifique 
statue d’Aristide, le morceau le 
plus parfait peut-être que l’anti- 
buitté nous ait laissée..

{A coniu+Mrr)

glaise par un vieil oncle très 
indu'gent.

Au train dont le cocher pous
sait ses bêtes, l’on eut bientôt dé- 
pa-*sé Chiaja, la Marinella, et la 
dalèche roula dans la caraoag ie 
sur cette route remplacée au
jourd’hui j>ar un chemin de fer 
Une poussière noire, pareille à 
du charbon pilé, donne un ns- 
platonique à toute cet'e plage 
que recouvre un ciel étincelant 
et que lèche une mer du pins 
suave azur ; c'est la suie du Vê
tu ve tamisée par le vent qui 
saupoudre cette rive, et fait res
sembler les maisons de Portici 
et de Torre del Greco à de • usi
nes de Birminghun. M. d’As- 
premont ne s’occupa nullement 
du contraste de la terre d’ébène 
et du ci >1 de saphir ; il lui tar
dait d’être arrivé. Les plus 
b aux chemins sont longs lors
que mis-t Alicia vous att ud au 
bout, et qu'on lui a dit adi-u il 
y a six muissur la jetée de Folke
stone : le ciel et la mer de Na
ples y [>erdent leur magie.

La calèche quitta la route prit 
un chemin de traverse, et s’arrê
ta devant une porte formée de 
deux piliers de briques blanchies 
surmontées d’urnes de terre rou
ge, où des aloes épanouissaient 
leurs feuilles pareilles à des la
mes de fer blanc et pointues 
comme des poignards. , Une 
claire-voie peinte en vert ser
vait de fermeture. La muraille 
était remplace» pir une haie de 
cactus, dont le-- pousses faisaient 
des coudes difformes et entremê
laient inextricablement leurs ra
quettes épin-uses.

Une servante basanée, aux

chev *ux crépus, et si épais que 
le peigné s'y serait brisé, accou
rut au bruit de la voiture, ou
vrit la cl sire-voie, et, précédant 
M. d’Aspivmont dans u ie a lé>» 
de launvrs-ros^s dont les bran
ches lui caressaient la joue avec 
leurs fleurs, «‘lie le conduisit à 
la terrasse où miss Alicia Ward 
prenait le thé en compagnie de 
son oncle.

Lorsque M. Paul d’Aspremont 
parut au sommet de l’escalier, 
Alicia s * leva, poussa un petit 
cri de joie et fit quelques pas à 

Paul lui prit la 
main à l’anglaise, mais la jeune 
fill a élêva cette main prisonniè
re à la h tuteur des lèvres de son 
ami a^ec uu mouvement plein 
de g -ntilles<e enfantine et de 
coquett -rie ingénue.

Le com uodore essaya de se 
dresser sur ses jambes un peu 
gouveuses, et il y parvint après 
quelques grimaces do douleur 
qui contrastaient comiquement 
avec l'air de jubilation épanoui 
f-ur sa large face ; il s’approcha 
d’un pas assez alerte pour lui du 
vharma it charmant groupe des 
deux jeunes geus, et tenailla la 
main de Paul de manière à lui 
mouler les doigts eu creux les 
uns contre les autres, ce qui est 
la suprême expression de la 
vieille cordialité britannique.

“Voyez comme je me porte 
bien maintenant et comme je 
suis belleüiegirdsz mes couleurs 
je n’en ai pas encore autant que 
mou oncle ; ce(a ne viendra pas, 
il f*ut lVspérer.—Pourtant ici 
j’ai du rose, du vraie rose, dit 
Alicia en passant sur sa jone son 
doigt effilé terminer par un on

gle luisa it comme Vagate ; j'ai 
engraissé au<si, et l’on ne sent 
plus c*s pauvres petites salières 
qui me faisaient tant de peine 
lorsque j’all iis au bal. Dites, 
faut-il être coquette pour se pri
ver pendant trois mois de la 
compagnie de son fiancé, afin 
qu’après l’abi-mce il vous retrou
ve fraîche et superb - !”

Et, en débitant cette tirade du 
ton enjoué et sautillmt qui lui 
était familier, Alicia se tenait 
debout devant Piul comme pour 
provoquer et défi r son examen.

“N’e-.t-ce pas, ajouta le commo
dore qu’elle est robuste à «résent 
et sup rbe comme ces filles de 
Procida qui portent, dés empho- 
res grecques sur la tête ?

—Assurément, commodore, 
répondit Paul ; miss Alicia n’est 
pas devenue plus bell ■, c’était 
impossible, m iis elle est visible
ment en meilleure santé que 
lorsque, par coquetterie, à c» 
qu’elle prétend, elle m’a imposé 
cette pénible séparation. ”

Et son regard s’arrêtait avec 
une fixité étrange sur la jeu .e 
fille posée devant lui

Soudain les couleurs roses 
qu’elle se vantait d’avoir con
quises disparurent des joues 
d’Alicia comme la rougeur du 
soir quitte les joues de neige de 
la montagne quand le soleil 
s'enfonce à l’horizon ; toute 
tremblante, elle porta lt m tin à 
son cœur ; sa bouche charmante 
et pâlie se contracta :

Paul alarme se leva, ainsi que 
le eomm »dore ; les vives cou
leurs u’Alicia avaient reparu ; 
elle souriait avec un peu d’ef
fort.

MAUVAIS ŒIL
II

[Suite i

La calèche de M. Paul d’Aspre
mont volait à J ravers la foule 
compacte, rasant l*»s boutiques 
d’acquaiuoli a x guir'audes de 
citrons, les cuisines de fritures 
ou de macaroni en plein vent, 
les étalages de fruits de mer et 
les t..8 des pastèques disposés 
sur la voie publique comme les 
boulets dans les parcs d’artille
rie. A peine si les lazzaroni cou
ch -s le long des murs, envelop
pés de leurs cabans, daignaient 
re irer lenrs jambes pour les 
soustraire à l'atteinte des attela
ges ; de temps à autres, un c >r- 
ricolo, filant entre ses grandes 
roues écarlates, passait encom 
br- d’un monde de 
nouarices, de facchini et de 
polissons, à côté de la calèche 
dont il frisait l’essi u au milieu 
d’un nuage de poussière et de 
bruit. Les corricoli sont pros
crits maintenant, et il est défen
du d’en créer de nouveaux ; 
on peut ajouter une caisse 
ve à de vieilles roues, ou des 
roues neuves à une vi -ille 
se ; moyen ingénieux qui permet 
a ces bizarres véhicules de durer 
long emps encore à la grande 
satisfaction des amateurs d 
Lu-- meal..

N -tre voyageur ne pré ait 
qu’une attention fort distraite à

sa rencontre.

il ad-

moi'iies, de

e d’Arrius Dio- 
Farnè«e et sa
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SOLUTION PAUTAUBERGE
HATE DE CHAUX CRÉOSOTÊ 
e le plus sûr et efficace contre les

AU CHLORHYDRO-PHOSP 
i* considèrent comme le reiuAd

MALADIES DE POITRINE
PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES

22. rus Jules César. PARIS.
PHARMACIES nn CANADA

En Tsnte ohos L. PAUTAUBEROE,
DÉPÔTS DANS TOüTBS LIS PfiWCIPALRS !

ce spectacle animé * t pittoresque 
qui eût certes absorbé un t >u- 
ris*e n’ayant pos trouvé à i’hôtel 
de Rome un bi let à son adresse, 
signé Alu IA W.

Il regardait vaguement la tuer 
limpide (d bleue, où se distin
guaient, dans une lumière bril
lante, et nuancées par le laintain 
de teinte d'améthyste et de sa
phir, les belles îles s mées en 
évautiil à l’entrée du golfe, 
C.pri, Ischia, Nisida, Procida, 
dont les noms harm mieux ré
sonnent comme des dactyles 
grecs, mais son âme n’était p“.a 
là ; elle volait à tire-d’aile du 
côt > de Sorrente, vers la petite 
maison blanche enfouie dans la 
v rdure dont parlait la lettre 
d’Alicia.

En ce moment, la figure de 
M. d’Aspremont n’avait pas cette 
expression indéfinissablement 
déplaisante qui la caractérisait 
quand une jo;e intérieure n’en 
harmouisrit pas l»»s perfections 
disparates : elle était vraiment 
belle et sympa’hiqu *, pour nous 
servir d’un mot cher aux Ita
liens ; l’arc de ses sourcils était 
détendu ; les coins de sa boucha 
ne s'abaissaient pas dédaigneu
sement, et une lueur tendre illu
minait ses yeux calmes ; 
eût parfaitement compris, en le 
voyant alors, les sentiments que 
semblaie it indiquer à son en
droit les phrases demi tendres, 
demi-moqueuses écrites sur le 
pap'er cream-iead.
M So • originalit > soutenue 
de beaucoup de 
lion,
plaire à une jeune mi<s, libre
ment elevée à la manière an-

disti no
ne devait pas dé-
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